
Les habitudes alimentaires des jeunes
du secondaire à Montréal

Une alimentation saine est essentielle à la santé, particulièrement à l’adolescence, une période charnière
pour le développement d’habitudes alimentaires favorables à la santé qui perdureront tout au long de la vie
(1). Afin d’adresser avec pertinence les enjeux alimentaires actuels chez les jeunes, ce fascicule présente les
données de l’Enquête québécoise sur la santé des jeunes du secondaire (EQSJS)  sur les habitudes alimentaires,
récoltées au cours de l’année scolaire 2022-2023 à Montréal. Les données visent à documenter la qualité de
l’alimentation des jeunes, soit dans quelle mesure ils respectent les recommandations en matière de saine
alimentation.    

Nouvelles recommandations en alimentation depuis le dernier cycle de l’EQSJS 

Ce dernier cycle de l’EQSJS s’inscrit dans le contexte d’un changement de paradigme en alimentation, soit
la mise en place du nouveau Guide alimentaire canadien paru en 2019 (2). Les recommandations ne sont
donc plus formulées en matière de portions, mais plutôt de proportions de l’assiette, avec une emphase
particulière sur la végétalisation des menus et le retrait des produits laitiers comme groupe alimentaire
distinct (3). L’assiette équilibrée se décline donc comme suit :  

la moitié de l’assiette en fruits et légumes ; 
le quart de l’assiette en grains entiers ; 
le quart de l’assiette en aliments protéinés, préférablement d’origine végétale ; 
l’eau est la boisson de choix ; 
ce qui est consommé régulièrement compte pour la santé, de sorte qu’il faut préférer les aliments qui
ne sont pas hautement transformés (riches en sodium, sucre ou gras saturés).  

En lien avec la modification des recommandations, certaines questions ont été ajoutées au cycle 2022-
2023 de l’EQSJS. À des fins de comparaison avec les cycles antérieurs, d’autres questions sont restées
identiques malgré le changement des lignes directrices, comme la référence au concept de portions.  

Bon à savoir!
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Au fil du fascicule, les indicateurs suivants sont présentés pour documenter les habitudes alimentaires
favorables à la santé :    

la consommation de fruits et légumes ;   
la consommation de grains entiers ;   
la consommation de protéines végétales ;   
la consommation de lait, de lait sans lactose ou de boissons de soya enrichies ;    
la consommation d’eau ;   
la fréquence du déjeuner.   

Puis, les indicateurs suivants sont utilisés pour décrire la consommation d’aliments à limiter, selon les
recommandations en saine alimentation :    

la consommation de malbouffe d’un restaurant ou d’un casse-croûte ;   
la consommation de boissons sucrées, de grignotines ou de sucreries.   

Pour chacun des indicateurs, la donnée de l’EQSJS 2022-2023 montréalaise est présentée, puis comparée aux
données des deux derniers cycles d’enquête. Elle est également comparée à la donnée du reste du Québec 
et présentée selon le genre. Notons que cette édition de l’EQSJS s’inscrit dans un contexte postpandémique,
ce qui a pu avoir un impact sur les données de santé recueillies. Par exemple, au niveau de l’alimentation, plus
du tiers des jeunes (35 %) sondés jugent que la pandémie a eu un effet négatif sur leurs habitudes
alimentaires. Un regard temporel sur les données présentées est donc de mise.   

1 

Ultimement, ce document vise à guider le choix des priorités quant à l’alimentation des jeunes et à orienter
les interventions de la  Direction régionale de santé publique de Montréal  et de ses partenaires.   

1 :  La donnée du reste du Québec comprend les résultats de l’ensemble des régions du Québec, à l’exception de Montréal.  
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L’Enquête québécoise sur la santé des jeunes du secondaire (EQSJS) consiste en une grande étude
québécoise menée par l’Institut de la statistique du Québec (ISQ) pour le Ministère de la Santé et des
Services sociaux (MSSS) au cours de l’année scolaire 2022-2023. Il s’agit du troisième cycle de l’enquête,
les éditions précédentes ayant eu lieu en 2010-2011 et en 2016-2017.        
    
Les élèves ont répondu à un questionnaire en classe, à l’aide de tablettes électroniques. Plusieurs
thématiques y étaient abordées, dont la santé physique et mentale, les habitudes de vie et l’adaptation
sociale.       
     
Les résultats présentés dans ce feuillet portent sur les élèves fréquentant une école montréalaise.    

L’EQSJS en bref 

L’EQSJS en quelques chiffres :    
Quatre-vingt-douze écoles secondaires montréalaises échantillonnées –
francophones, anglophones, publiques et privées ; 
Plus de 5800 élèves à Montréal de la 1  à la 5  secondaire ont répondu
au questionnaire, soit 88 % des élèves dans les classes sélectionnées.
Pour le Québec, cela représente au-delà de 70 000 jeunes.    

ère e 

  
Pour plus de renseignements sur les aspects méthodologiques de l'EQSJS,
voir le guide méthodologique complet, disponible sur le  site web de l’ISQ .    

Notes méthodologiques :  

La collecte de données dans les écoles a eu lieu d’octobre 2022 à mai 2023, peu après la fin de l’état
d’urgence sanitaire lié à la pandémie de COVID19.     
  

Les proportions présentées dans le présent rapport sont arrondies à l’unité. Les proportions dont la
décimale est 0,5 sont arrondies à l’unité inférieure ou supérieure selon la seconde décimale. En raison de
l’arrondissement, la somme des proportions présentées dans certains tableaux ou certaines figures peut
différer légèrement de 100 %.    

Des tests statistiques d’indépendance du khi-deux ont été effectués afin d’identifier les écarts significatifs
entre les catégories d’une variable, à un seuil de p ≤ 0,05. Pour les variables à plus de deux catégories, les
différences significatives sont identifiées à l’aide d’un test global d’indépendance, puis de tests de
comparaison de proportions (statistique de Wald). À moins d’indications contraires, seules les différences
statistiquement significatives sont présentées dans ce fascicule.    
  

Une même lettre dans les graphiques (a, b, etc.) indique une différence significative entre les catégories
de la variable de croisement à un seuil de 0,05.     
  

Les catégories garçons/filles font référence au genre (représenté par le symbole + dans les figures et
tableaux), plutôt qu’au sexe comme c’était le cas pour les cycles 2010-2011 et 2016-2017.   

Les habitudes alimentaires des jeunes du secondaire à Montréal - EQSJS 2022-2023 

https://statistique.quebec.ca/fr/document/sante-jeunes-secondaire-2022-2023
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En 2022-2023, 24 % des jeunes du secondaire à Montréal consomment,
tous les jours, au moins cinq portions de fruits et légumes. 

Les habitudes alimentaires des jeunes du secondaire à Montréal - EQSJS 2022-2023 4 

Dégradation des habitudes alimentaires
favorables à la santé

Moins du quart des jeunes de Montréal consomme cinq portions
de fruits et légumes  

Proportion des élèves du secondaire consommant cinq portions ou plus de fruits et légumes par jour. Les portions
de jus de fruits pur à 100 % sont exclues.   

Proportion des élèves du secondaire consommant au moins cinq portions de fruits et légumes par jour excluant
les portions de jus de fruits pur à 100 % selon le genre, Montréal, 2010-2011, 2016-2017 et 2022-2023   

Montréal : 32 %
Garçons+ : 33 %

Filles+ : 30 %

21 %
24 %
26 %

(-)

Le signe (-) exprime une diminution significative entre la proportion du cycle de 2016-2017 et celle du cycle de 2022-2023 au seuil de 0,05.

(-)

La consommation quotidienne d’au moins cinq portions de fruits et légumes est en diminution depuis les
deux derniers cycles de l’EQSJS, chez les filles comme chez les garçons. À Montréal, la proportion de
consommation est passée de 28 % à 24 % depuis le dernier cycle d’enquête. Les garçons (26 %) ont plus
tendance à consommer quotidiennement au moins cinq portions de fruits et légumes en comparaison aux
filles (21 %). La proportion de jeunes consommant au moins cinq portions de fruits et légumes est plus faible
à Montréal (24 %) que dans le reste du Québec (26 %).  



Moins du quart des jeunes de Montréal consomme des grains
entiers tous les jours  

Les données sur les habitudes alimentaires concernant la consommation quotidienne de grains entiers ne
permettent pas de distinguer de différence significative entre les genres, ni par rapport au reste du Québec. 

21 % des jeunes du secondaire à Montréal consomment des grains entiers
tous les jours en 2022-2023. 

Proportion des élèves du secondaire consommant des aliments à grains entiers (gruau, quinoa, riz brun, etc.) tous
les jours.   

21 %
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Les analyses montrent que les jeunes percevant que leur famille est plus à l’aise financièrement ont
davantage tendance à consommer au moins cinq portions de fruits et légumes (30 %) que celles et ceux
se considérant aussi à l’aise que la moyenne (21 %). Notons que les légumes comptaient parmi les
catégories d’aliments ayant le plus augmenté en termes de prix dans le panier d’épicerie à Montréal au
moment du cycle d’enquête (4). Cette période est aussi associée à une hausse marquée de l’insécurité
alimentaire à Montréal, particulièrement chez les ménages avec enfants (5). 

Aussi, les jeunes qui atteignent la recommandation en matière de consommation de fruits et légumes ont
également tendance à atteindre la recommandation en matière d’activité physique de loisir durant
l’année scolaire. En effet, les jeunes actives et actifs ont davantage tendance à consommer au moins cinq
portions de fruits et légumes par jour (35 %) que celles et ceux qui le sont peu, très peu ou qui sont
inactifs ou inactives (19 %). Selon les données, ce sont aussi des jeunes qui bénéficient d’un soutien social
élevé dans l’environnement familial (25 % c. 20 % pour les jeunes ayant un niveau faible ou moyen), un
autre facteur de protection en matière de santé (6).  

Pour aller plus loin... 

Le quart des jeunes de Montréal consomme des protéines
végétales tous les jours

Un•e élève sur quatre à Montréal (25 %) consomme quotidiennement des
aliments protéinés d'origine végétale. 

Proportion des élèves du secondaire consommant des aliments protéinés d’origine végétale (légumineuses, noix,
tofu, beurre d’arachide, etc.) tous les jours.   

25 %



Les données sur les habitudes alimentaires concernant la consommation quotidienne de protéines végétales
ne permettent pas de distinguer de différence significative entre les genres, ni par rapport au reste du
Québec. Dans une perspective d’alimentation durable, il sera pertinent de documenter l’évolution de la
consommation de protéines végétales chez les jeunes, puis le nombre de repas où ces aliments remplacent la
consommation de protéines animales. En effet, la végétalisation des menus fait partie intégrante de la saine
alimentation et contribue tant à la santé humaine que planétaire (7).  

Pour aller plus loin... 

Les données indiquent des liens entre la consommation de grains entiers ou de protéines végétales et
d’autres habitudes alimentaires favorables à la santé. En effet, les jeunes qui consomment
quotidiennement des grains entiers ou des protéines végétales sont aussi celles et ceux qui consomment
au moins cinq portions de fruits et légumes, qui consomment des aliments ou une boisson le matin avant
l’école et qui boivent au moins quatre verres d’eau par jour (données non présentées). 

Les données temporelles ne sont pas disponibles pour la consommation de grains entiers et de protéines
végétales, puisqu’ils ont été évalués pour la première fois lors du cycle 2022-2023 de l’EQSJS. 

Bon à savoir!

Les habitudes alimentaires des jeunes du secondaire à Montréal - EQSJS 2022-2023 6 

La consommation de lait et de boissons de soya enrichies en
diminution chez les jeunes 

En 2022-2023, près d'un•e jeune du secondaire sur cinq à Montréal (18 %)
consomme quotidiennement au moins deux portions de lait, de lait sans
lactose ou de boissons de soya enrichies. 

Proportion des élèves du secondaire consommant au moins deux portions de lait, de lait sans lactose ou de
boissons de soya enrichies par jour. Une portion fait référence à une tasse (250 ml). Les portions de kéfir, de

yogourts à boire ou autres boissons végétales enrichies sont exclues.   

18 %

Notons que le nouveau Guide alimentaire canadien ne recommande plus spécifiquement la
consommation de lait ou de boissons de soya, mais que ces aliments font maintenant partie de la
catégorie des aliments protéinés (3). Par souci de comparaison avec les derniers cycles d’enquête, la
formulation des questions de l’EQSJS est restée identique, même si les recommandations ont évolué. 

Dans le cadre de ce fascicule, la consommation de lait, de lait sans lactose et de boissons de soya est tout
de même présentée comme un indicateur de la qualité de l’alimentation puisque ce sont des aliments
peu transformés de haute valeur nutritive (8). 

Bon à savoir!
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Proportion des élèves du secondaire consommant au moins deux portions de lait, de lait sans lactose ou de
boissons de soya enrichies par jour, Montréal, 2010-2011, 2016-2017 et 2022-2023. 

2010-2011 2016-2017 2022-2023
0

100

Montréal : 44 %
Garçons+ : 51 %

Filles+ : 37 %

12 %
18 %
23 %

(-)
(-)

(-)

Les jeunes de Montréal (18 %) sont moins nombreuses et nombreux à consommer au moins deux portions de
lait, de lait sans lactose ou de boissons de soya enrichies par jour que celles et ceux du reste du Québec
(20 %). La consommation est en diminution depuis le dernier cycle de l’EQSJS, chez les filles comme chez les
garçons. Les garçons sont plus nombreux (23 %) à consommer au moins deux portions de lait (avec ou sans
lactose) ou des boissons de soya que les filles (12 %). Plus d’information est nécessaire pour interpréter la
diminution de la consommation de lait, de lait sans lactose et de boissons de soya; cette dernière étant
préoccupante si ces aliments n’ont pas été remplacés par des aliments de valeur nutritive semblable, en
cohérence avec les nouvelles recommandations du Guide alimentaire canadien sur les aliments protéinés (3).    

Une augmentation de la consommation d’eau chez les jeunes de
Montréal

Près de la moitié des jeunes du secondaire à Montréal (47 %) consomme
au moins quatre verres d'eau par jour. 

Proportion des élèves du secondaire consommant au moins quatre verres d’eau (1 tasse ou 250 ml) par jour.   

47 %

Le signe (-) exprime une diminution significative entre la proportion du cycle de 2016-2017 et celle du cycle de 2022-2023 au seuil de 0,05.



La consommation d’au moins quatre verres d’eau n’est pas significativement associée à la consommation
de boissons sucrées, de grignotines ou de sucreries, selon les données. 

 

Cependant, le niveau d’activité physique de loisir est positivement associé à la consommation d’eau,
c’est-à-dire que les jeunes de niveau actif ont plus tendance à consommer au moins quatre verres d’eau
par jour (59 %), suivi des jeunes de niveau moyennement actif (49 %), puis peu, très peu actif ou de
niveau inactif (43 %). 
 
De plus, les jeunes percevant que la situation financière de leur famille est supérieure à la moyenne ont
davantage tendance à consommer au moins quatre verres d’eau par jour (53 %) comparativement à celles
et ceux qui se considèrent aussi (45 %) ou moins à l’aise que la moyenne (42 %). 

Proportion des élèves du secondaire consommant au moins quatre verres d'eau par jour, Montréal, 2010-
2011, 2016-2017 et 2022-2023.   

2010-2011 2016-2017 2022-2023
0

100
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Montréal : 42 %
Garçons+ : 49 %

Filles+ : 34 %
39 %
47 %
54 %

(+)

(+)

À Montréal, la consommation quotidienne d’au moins quatre verres d’eau chez les jeunes a augmenté depuis
le dernier cycle de l’EQSJS, bien que cette augmentation semble se manifester surtout chez les garçons qui
sont proportionnellement plus nombreux à consommer quatre verres d’eau par jour (54 %) que les filles
(39 %). Pour cet indicateur, la consommation des jeunes de Montréal n’est pas statistiquement différente de
celle des jeunes du reste du Québec.   

Pour aller plus loin... 

Consommation d’au moins quatre verres d’eau par jour selon la
consommation d’au moins une boisson sucrée régulière ou diète par jour 

Consommation d’au moins une boisson
 sucrée régulière ou diète par jour

Aucune consommation de boisson sucrée
 régulière ou diète

44 %

48 %

Le signe (+) exprime une augmentation significative entre la proportion du cycle de 2016-2017 et celle du cycle de 2022-2023 au seuil de 0,05.
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Le saut du déjeuner, un comportement inquiétant en hausse

Les habitudes alimentaires des jeunes du secondaire à Montréal - EQSJS 2022-2023 

Durant la dernière semaine d'école, 42 % des jeunes du secondaire à
Montréal consomment des aliments ou une boisson tous les jours avant de
débuter leurs cours. 

Proportion des élèves du secondaire ayant bu ou mangé tous les matins avant les cours durant la dernière semaine
d’école. Le café, le thé et l’eau pris le matin avant les cours sont exclus.   

42 %

Proportion des élèves du secondaire ayant mangé ou bu tous les jours avant de commencer leurs cours durant
la dernière semaine d'école, Montréal, 2010-2011, 2016-2017, 2022-2023   

2010-2011 2016-2017 2022-2023
0

100

Montréal : 54 %
Garçons+ : 55 %

Filles+ : 53 %

35 %
42 %
49 %

(-)

(-)

(-)

La proportion de jeunes ayant mangé ou bu le matin avant les cours est en diminution à Montréal depuis le
dernier cycle de l’EQSJS, passant de 52 % en 2016-2017 à 42 % en 2022-2023. Elle est également plus faible
que dans le reste du Québec (46 %). Notons que les données ne permettent pas de caractériser le lieu de
consommation du déjeuner (au domicile ou à l’extérieur du domicile), de sorte qu’il est impossible de
documenter la proportion d’élèves qui déjeunent grâce à un programme de déjeuners scolaires, par exemple. 

La consommation du déjeuner chez les jeunes est associée à un meilleur profil nutritionnel de
l’alimentation, ainsi qu’à une meilleure performance scolaire (9). 

Bon à savoir!

Le signe (-) exprime une diminution significative entre la proportion du cycle de 2016-2017 et celle du cycle de 2022-2023 au seuil de 0,05.
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Pour aller plus loin... 

Les jeunes ayant un soutien social élevé dans leur famille sont proportionnellement plus nombreuses et
nombreux à avoir déjeuné ou bu tous les jours avant leurs cours (46 %) que celles et ceux ayant un niveau
faible ou moyen (30 %).  

Les résultats ne permettent pas de détecter de différence significative entre la consommation du
déjeuner et la perception de la situation financière de la famille. 

Consommation d’aliments ou d’une boisson le matin avant l’école
selon la perception de la situation financière familiale   

Plus à l’aise que la moyenne 

Aussi à l’aise que la moyenne 

43 %

42 %

Moins à l’aise que la moyenne 39 %
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Proportion des élèves du secondaire ayant mangé ou bu
chaque matin avant les cours durant la dernière semaine

d’école selon les actions prises concernant le poids,
Montréal, 2022-2023   

30 %

42 %
49 %

abc

a
b

Essaie de
perdre du

poids

Essaie de
contrôler

(maintenir) son
poids

Essaie de
gagner du

poids

Ne fait rien
concernant
son poids

48 %
c

Les filles (35 %) sont proportionnellement moins nombreuses à avoir mangé ou bu tous les jours le matin
avant de commencer leurs cours par rapport aux garçons (49 %). Également, les jeunes essayant de perdre du
poids ont moins tendance à avoir déjeuné ou bu tous les jours avant leurs cours (30 %) que celles et ceux
essayant de contrôler leur poids (42 %), de gagner du poids (49 %) et ne faisant rien concernant leur poids
(48 %). Ces données sont cohérentes avec ce qui est observé dans la littérature, soit le fait que le saut du
déjeuner est associé à un comportement alimentaire restrictif, et que les filles sont particulièrement
vulnérables à l’adoption de ce genre de conduites alimentaires (10,11).  

Le phénomène qui se dégage des données est inquiétant, et caractéristique de la période de collecte de
données. En effet, la période pandémique est associée à une augmentation des préoccupations alimentaires,
tel qu’en témoigne l’augmentation significative (+ 42 %) du taux d’hospitalisation pour les troubles de
conduites alimentaires chez les adolescentes québécoises de 12 à 17 ans (12). Un suivi des comportements
alimentaires chez les adolescentes est essentiel pour caractériser l’évolution de ce phénomène dans le temps.  

Garçons+Filles+

35 %

49 %
a

a

Proportion des élèves du secondaire ayant
mangé ou bu tous les jours le matin avant
de commencer leurs cours au cours de la
dernière semaine d'école selon le genre,

Montréal, 2022-2023    
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Bilan mitigé pour la consommation de restauration
rapide et d’aliments hautement transformés

Une consommation de restauration rapide hebdomadaire chez la
grande majorité des jeunes de Montréal 

Proportion des élèves du secondaire consommant de la
malbouffe d'un restaurant ou d'un casse-croûte dans les sept

derniers jours, Montréal, 2022-2023   

Le Guide alimentaire canadien recommande d’éviter les aliments hautement transformés, tels que les
boissons sucrées, les croustilles, les pâtisseries industrielles et les repas de type restauration rapide (3).
Une consommation importante d’aliments ultra-transformés est associée à une augmentation de la
densité calorique de la diète et à une diminution de sa qualité nutritionnelle, en plus de contribuer au
développement de maladies chroniques, comme les maladies cardiovasculaires, le diabète et le syndrome
métabolique (13,14). 

Bon à savoir!

Montréal Reste du Québec

Aucune 1 à 2 fois 3 fois ou plus

19 % 21 %

60 % 62 %

21 % 17 %

a a

b
b

Les données indiquent qu’une grande majorité
des élèves consomment de la malbouffe de
façon hebdomadaire. Ces chiffres sont
cohérents avec le fait que plus de la moitié des
écoles publiques québécoises (59 %) sont
situées à moins de 750 mètres d’un restaurant-
minute, et que la proximité de ce type de
restaurant a une influence importante sur la
consommation de malbouffe chez les jeunes
(15,16). Cette exposition serait deux fois plus
importante en milieu urbain qu’en milieu rural,
ce qui pourrait contribuer à expliquer que les
jeunes de Montréal sont plus nombreuses et
nombreux, en proportion, à consommer plus
de 3 fois par semaine de la malbouffe que dans
le reste du Québec (15). Les données ne
démontrent pas de différence significative
entre les genres. L'évolution de la
consommation dans le temps n’est pas
disponible pour cet indicateur, puisqu’il s’agit
d’une nouvelle question. 

Proportion des élèves du secondaire selon la fréquence de consommation de malbouffe d’un  fast food , d’un 
 restaurant ou d’un casse-croûte durant les sept derniers jours.   



25 %

Proportion des élèves du secondaire consommant quotidiennement au moins une boisson sucrée régulière ou
diète, des grignotines ou des sucreries, Montréal, 2016-2017 et 2022-2023.   

2016-2017 2022-2023
0

100
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Une diminution de la consommation de boissons sucrées, de
grignotines et de sucreries chez les jeunes de Montréal 
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À Montréal, un•e jeune sur quatre (25 %) consomme, tous les jours, au
moins une boisson sucrée, des grignotines ou des sucreries en 2022-2023.  

Proportion des élèves du secondaire consommant, tous les jours au moins une boisson sucrée régulière ou diète
(boissons gazeuses, boissons à saveur de fruits, boissons pour sportifs, boissons énergisantes, cafés aromatisés

sucrés ou thés glacés sucrés, chocolat chaud, lait ou boissons végétales sucrées), des grignotines (croustilles, maïs
soufflé, etc.) ou des sucreries (bonbons, tablettes de chocolat, etc.).   

Montréal : 32 %
Garçons+ : 33 %

Filles+ : 31 % 26 %
25 %
24 %

(-)
(-)

(-)

La proportion de jeunes consommant quotidiennement au moins une boisson sucrée ou diète, des
grignotines ou des sucreries a diminué depuis le dernier cycle d’EQSJS. Elle est passée de 32 % en 2016-2017
à 25 % en 2022-2023. Les habitudes alimentaires concernant la fréquence de consommation de malbouffe,
de boissons sucrées ou diète, de sucreries ou de grignotines ne sont pas significativement différentes entre
les garçons et les filles ou par rapport au reste du Québec.  

Le signe (-) exprime une diminution significative entre la proportion du cycle de 2016-2017 et celle du cycle de 2022-2023 au seuil de 0,05.



Les données indiquent un lien entre la consommation de boissons sucrées ou diète, de sucreries ou de
grignotines et le temps passé devant un écran pour les loisirs et les communications. En effet, les jeunes
passant quatre heures ou plus par jour devant un écran pour ces activités (33 %) ont davantage tendance
à consommer au moins une boisson sucrée, des grignotines ou des sucreries comparativement à celles et
ceux passant moins de quatre heures (22 %). La même tendance est observée concernant la
consommation de malbouffe. La proportion de jeunes consommant de la malbouffe au moins trois fois
par semaine est plus grande chez celles et ceux passant quatre heures ou plus par jour devant un écran
pour les communications et les loisirs (32 %) comparativement à celles et ceux passant moins de quatre
heures (17 %).   
 
Il n’y a pas d’association significative entre le niveau d'activité physique de loisir et la consommation de
boissons sucrées, de grignotines et de sucreries. 
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Pour aller plus loin... 

Consommation d’au moins une boisson sucrée régulière ou diète, de
grignotines ou de sucreries par jour selon le niveau d’activité physique

de loisir durant l’année scolaire   

Actif

Moyennement actif

24 %

22 %

Peu, très peu ou inactif 26 %
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Les jeunes ayant une perception positive de leur
santé ont plus souvent des habitudes alimentaires
favorables à la santé  

Proportion des élèves du secondaire consommant divers aliments selon la
perception de la santé, Montréal, 2022-2023   

Parmi les questions de l’EQSJS, les jeunes étaient amenés à évaluer la perception de leur santé globale. Les
données montrent une association statistiquement significative entre une meilleure perception de l’état de
santé et des habitudes alimentaires saines. En effet, les élèves se considérant en bonne santé sont en
proportion plus nombreuses et nombreux à respecter la recommandation en matière de consommation de
fruits et légumes et à consommer des grains entiers et des protéines végétales quotidiennement. Ces
jeunes sont également moins enclines et enclins à consommer des boissons sucrées, des sucreries ou des
grignotines ou de la malbouffe et ont plus souvent tendance à déjeuner le matin avant les cours.  

Passable ou mauvaise Excellente ou très bonne ou bonne

Consommation
quotidienne de
grains entiers

16 % 16 % 18 %
27 %

18 %* 18 %
a

a
c

c
b

b

Consommation
quotidienne
d’au moins 5

portions de fuits
et légumes

Consommation
quotidienne
d’aliments
protéinés
d’origine
végétale

Consommation
d’aliments le

matin

Consommation
quotidienne
d’au moins 2

portions de lait,
lait sans lactose

ou de soya

Consommation
quotidienne

d’au moins une
boisson sucrée,
grignotines et

sucreries

Consommation
d’au moins 5

fois de la
malbouffe
durant la

semaine d’école

21 % 25 % 25 %

44 %
32 %

24 %

9 %* 4 %

d

d

e
e

f
f
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Conclusion
En conclusion, force est de constater que les jeunes de Montréal peinent à atteindre les recommandations du
Guide alimentaire canadien en matière de consommation d’aliments à haute valeur nutritive. Les données
indiquent plutôt une dégradation des habitudes alimentaires favorables à la santé depuis le dernier cycle de
l’EQSJS (consommation de fruits et légumes ainsi que de lait et des boissons de soya, fréquence du déjeuner),
à l’exception de la diminution de la consommation de boissons sucrées, de grignotines et de sucreries.  

Les habitudes alimentaires des jeunes de Montréal se comparent négativement à celles des jeunes du reste
du Québec. En effet, à Montréal, les proportions de jeunes qui consomment au moins cinq portions de fruits
et légumes et au moins deux portions de lait ou de boissons de soya sont plus faibles que dans le reste du
Québec. Les jeunes à Montréal ont plus tendance à consommer trois fois ou plus de la malbouffe et sont
également moins nombreuses et nombreux, en proportion, à déjeuner tous les jours. En général, les données
indiquent que les garçons sont plus nombreux à atteindre les seuils de consommation recommandés (fruits et
légumes, lait et boissons de soya, eau et déjeuner) que les filles. Or, cette tendance, aussi observée dans le
dernier cycle de l’EQSJS, pourrait être expliquée simplement par le fait que les garçons ont un apport
alimentaire plus élevé en général pour des raisons de développement physiologique (17). 

Les données présentées mettent en lumière le besoin d’agir pour améliorer l’alimentation des jeunes et éviter
que leurs habitudes alimentaires continuent de se dégrader. Bien que les interventions axées sur les
changements de comportements soient intéressantes, les actions visant les déterminants structuraux de la
santé s’avèrent beaucoup plus efficaces, entre autres pour agir sur les inégalités sociales de santé (18). Ainsi,
pour agir sur la qualité de l’alimentation des jeunes de Montréal, il est essentiel de soutenir des stratégies
visant les déterminants collectifs de l’alimentation (19). Ultimement, ces stratégies visent à faciliter les choix
sains en alimentation dans les environnements fréquentés par les jeunes, alors que les environnements
alimentaires actuels sont décrits comme défavorables aux choix sains selon le rapport canadien Informas (20).
Pensons notamment à des interventions visant l’accessibilité économique de l’alimentation saine pour les
ménages, la taxation des boissons sucrées avec un réinvestissement dans la création d’environnements
favorables à la saine alimentation, la réglementation du marketing alimentaire, le zonage alimentaire en
milieu scolaire ou les normes sociales liées à l’alimentation (21). Plus spécifiquement, le soutien financier et
opérationnel aux programmes d’alimentation scolaire représente une piste inspirante pour des
environnements alimentaires favorables et équitables au sein des écoles, tout en ayant un impact positif sur
la performance scolaire (22). Enfin, il est crucial de poursuivre la surveillance des comportements alimentaires
chez les adolescentes et les adolescents, une période marquée par une autonomie alimentaire croissante
ayant une influence sur l’adoption d’habitudes alimentaires pour le reste du parcours de vie (23). 
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